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Jamais autant qu'à notre épo-
ue on n'a célébré le Droit et la
Justice, supérieurs à tout, et ra-
remant aussi les actes ont été
moins d'accord avec les paroles.
Le Droit et la Justice, c'est de
la théorie abstraite, de l'idéologie
pure ; le mercantilisme économi-

que, c'est la pratique concrète, la
réalité positive, aux contingences
opportunistes de laquelle doivent
céder les nécessités dites imma-
liantes de la première. Un prin-
cipe immuable de morale univer-
selle est que celui qui a causé un

iort est tenu de le réparer. L'AI-
îemagne, coupable d'une agrès-
Mon gratuite et de dévastations
sans précédents dans l'Histoire,
& été, par un traité solennel
« trop doux encore dans ce qu'il
avait de dur », légitimement con-
damnée à réparer, sinon en tota-

lité, du moins en partie, le mal

auquel elle s'était complu.
Or, on connaît le sophisme,

devenu un lieu commun à force
d'avoir été déjà ressassé, que cer-

tains financiers cosmopolites et

économistes internationaux met-
tent но avant pour exonérer l'Ai-

lemagae des obligations que lui

impose le traité de Versailles.
Plaidant l'impossibilité pour les
Allemands de s'acquitter de la
dette de sang qui leur incombe,
cette école demande que remise
leur en soit faite, dans la plus
large mesure. Que si, autrement,
on prétend les contraindre à payer
les Réparations inscrites à leur

charge, ils seront acculés à la

ruine, ce qui constituerait une

calamité européenne. En censé-
quence, on demande à la France,
victime des horreurs de la guerre
« fraîche et joyeuse » menée par
les Hordes germaniques, de re~

noncer â sa créance sur l'Aile-

magne et de s© contenter de ce

que celle-ci daignera lui offrir,
en argent et en nature.
Mais si l'Allemagne ne paie

pas les réparations qu'elle doit
pour les provinces dévastées, c'est

горе ? Tous les hommes de bonne
foi n'hésiteront pas à répondre
que la ruine de la France entrai-
nerait et la ruine de l'Europe et
la faillite de la civilisation. C'est
sur la France que reposent toutes
les garanties de l'ordre moral et
social. De même qu'elle fut au-

trefois le « soldat de Dieu », de
même elle est aujourd'hui le sol-
dat du Salut public mondial. Sans
elle, le bolchevisme rayonnerait
partout, amoncelant les décom-
bres et les arrosant de sang.
Contre cette théorie fallacieuse

de la réduction de la dette aile-
mande à un taux « raisonnable »

— les Allemands et leurs amis
ne le trouveront raisonnable que
quand il sera devenu infinitési-
mal, — on est en droit de se re-

commander de l'opinion autorisée
de M. Lloyd George. Dans la

réponse qu'il a donnée, le 22

juin, aux Communes à une ques-
tion du colonel Wedgwood sur

l'annulation des dettes interalliées
et la réduction de la dette aile-
mande, le Premier a déclaré que
<(les contribuables anglais nepou-
voient se permettra de renoncer aux

'

porter en Argentine la bonne
parole française

Paris, 2. T.H.R. — Mgr Biudrillart
académicien, quittera Paris le 9 juillet
pour Marseille où il embarquera en com

pagaie de Mme et de M. Legoffic sur la
Plata arrivant le 2 août et sera accom

pagaé d'un prêtre espagnol en relation
avec Buenos-Aires et Montévidéo et qui
collabore au journal catholique de Barce-
lone.
Cette mission, sous les acspices du

gouvernement et du comité des amitiés

catholiques françaises à l'ét.anger et sur
l'invitation des ministres de France et des

hauts-ecclésiastiques argentins se pro
pose de remercier le gouvernement ar-

gentin de la protection qu'il accorde aux

œuvres françaises et de visiter les écoles
françaises
Mgr Baudriliart et M. Legoffîc feront

des conférences à Buenos-Aires, à Monté-
vid о et probablement à Rosario et
Gordolia et reviendront
mois d'octobre.

vers la fin du

pour les provinces
la France qui sera obligée de

supporter cette charge. Déjà, elle
a, pour cette œuvre de recons-

fcructîon, dépensé, en avances au

compte de l'Allemagne, plus de
90 milliards. C'est une somme de

quatre à cinq milliards qui, pour
Jes intérêts de ce capital, grève
annuellement son budget. Si l'Aile-
magne est libre de faire faux bond
aux Réparations, ce n'est plus elle
qui sera exposée à la ruine finan-

cière, c'est la France. Ce serait
monstrueux, non seulement parce
que ce serait la plus formelle in-

jure au Droit et à la Justice ba-
foués, tournés en dérision, mais
parce que ce serait la pire aven-

ture que l'Europe serait exposée
à courir.

Sans doute, le Droit et la Jus-
iee, admirable matière à mettre
en vers latins, prêtent à de su-

perbes développements oratoires
et peuvent, à de certains ino=

ments, remplacer auprès des mas-
ses ce que Jaurès appelait « la
vieille, chanson qui berçait l'hu*
maulté ». Mais en ce qui concerne
la politique et l'économique, si
l'intérêt ne concorde pas avec le
Droit et la Justice, ces derniers
.risquent fort de n'avoir pas gain
de cause. Le dilemme se posant
de la rum& de l'Allemagne ou de
celle âe la Fiança, laquelle se-

L'équilibre du budget
Une solution serait proche
Le Trésor obtiendrait 400000 Ltq
A la suite de la remise de la note

interalliée dont nous avons parlé,
le gouvernement était entré en con

tact avec les autorités compétentes.
sommes dues par l'étranger à la' Selon nos renseignements particu
Grande-Bretaqne.»C'est pourquoi "ers, une solution favorable serait

le gouvernement avait dû infor-К Point
, n
cl ' i"'e

n
"enir et

b
. . . avance de 400,000 livres serait

mer les pays auxquels des avan-jp0ur je menien t accordée au Malié.
ces avaient été faites que les inte-j Le gouvernement aurait assuré
rêts eu espèces seraient exigi-jla rentrée régulière des recettes

bles à partir du mois d'octobre, t du Trésor. D'autre part, il réduira
« Il répugnait au gouvernement de ! Jes dépensés. Le projet de loi re-

prendre une telle décision, mais le ^ . if0"/! ?^!/H*?^e Tser.

a^
^

. ,«■■»_». ,
aussi appliqué a bref délai. Toute-

pays ploie sous le fardeau des im- fois> le со;,8еП des mioi5tres se

pots et n'a pas d'autre alternative, У> j prononcera sur les modalités et

La France est le principal dé-|l'étendue de l'application.
biteur de l'Angleterre, de même-. cas

,

où } avance de 400,000
mie celle-ci l'est de TAméHoiie livres serait obtenue ces jours-ci,que celle-ci l est de l Amérique. demi -mensualité sera payéeElle n a jamais manifeste quelque samedi aux fonctionnaires et une

intention de ne pas payer sa dette.
La convention de 19U} { qui lui
avait accordé un moratorium pour
les intérêts/ayant été dénoncée,
le gouvernement français devra
donc être en mesure de's'eiécqtep
au mois d'octobre. Mais si le oqïu
(ribuable anglais ploie sous le faix
des impats, le contribuable fran-
çais n en est pas moins acpaljé 2

et de même que la Grande-Rreta^
gne est obligée de rentrer dans
ses créances, fa France est con-
trainte d'exiger de §eg débiteurs
le paiement de ce qui lui revient,
Par conséquent, le recouvrement
de la éfé&ncg §ur l'Allemagne est

indispensable.
Mais si un débiteur est de mau-

vaise foi et, se prétendant fausse-
ment insolvable, refuse de s^ac-
quitter ? Le créancier recourt alors
aux moyens de contrainte prévus
par la loi. Tel est le cas de l'Aile-
magne, La Frapce est donc en

droit d'u-er à égard de eelie-oi
des mesures de pression envlsâ-
gées par le traité, Qn conçoit ai-
iément que l'Angleterre veuille
être remboursée de son argent par
la France. La meilleure manière
pour elle d'obtenir rapidement ce
remboursement, c'est d'aider la
France à se faire payer de l'Aile-
magne. C'est le seul bon moyen
de préluder efficacement à la re-

construction de l'Europe, confor-
mément à la Justice et au Droit,
ainsi qu'à l'intérêt bien entendu
de tous les Alliés.

A. de La Jonqulère.

mensualité entière aux veuves et
aux orphelins.

la inique grecque
te la question d'Orient

Athènes, 2. T. H. R. — La dis-
çmsign reprend au sujet de l'Asie
Mineure, Les partis décidèrent
unanimement qu'il faut aboutir à
une solution, mais si le gouverne-
fliept veuf continuer à rester dans
Vexpectative, les milieux de la еоцр,
de l'armée et le groupe Stratos
préconisent une action positive.
Ùn demanderait ГёцащаЦоц pap-

tielle jusqu'à la limite du traité de
Sèvres, malgré les difficultés qui
seraient nécessitéespour Ventretien
des réfugiés,

EN 2me PAGE :

LA QUESTIQN DE TANGER

pour la défense de la République
a llemande

Berlin, 2. T.H.R.— Une cour de
justice allemande pour la défense
de la République fut constituée
elle comprend des magistrats de
carrière et des parlementaires ré-
présentant les partis de coalition
et les socialistes indépendants.

Le bureau de la presse prussien éta-
blit que des relations amicales existaient
entre Gunther, Ileifferich, Westarp et
Ludendo ff qui auraient envoyé à Gunther
des devises pour drapeaux.

A Hambourg, le personnel technique
des armateurs déclara la grève. Plusieurs
navires sont retenus dans le port.
~

Les deux civilisations
- "

de l'empire du Soleil-Levant
Déclarations du baron Ushida,
haut-commissaire du Japon

à Constantinople
Le baron Ushida, haut-commis-

saire du Japon à Constantinople,
a accordé à un rédacteur du Vakit
une interview au cours de laquelle
il a déclaré ce qui suit :

* La Turquie et le Japon sont deux

pays ayant chacun une civilisation dif-
férente par rapport à la civilisation oc-

cidentale. Le Japon est un pays à la fois
très ancien et très moderne, tiès ancien
puisque la dynastie actuelle date de
2 583 ans ; très moderne car le Japon
d'aujourd'hui date à peine de 50 ans. Cet
Etat a conclu son premier traité avec les
pu ssances occidentales en 1868. Jusqu'à-
lors le Japon semblait vivre comme sur

une autre planète. Ce sont les Etats-Unis
qui ont signé le 1er traité avec le ,Japon
et ce traité était basé sur le traité capi-
tulaire conclu entre la Turquie et les
giats-fJnis d'Amérique. Aprgs {'Amérique,
les autres puissances suivirent avec des
conventions analogues. Cette situation
dura un certain temps.
Puis le Japon sentant que les capitu-

lations entravaient le développement éco-
nomique de la nation, s'efforça de les
abroger. Jl comprit toutefois que cette

abrogation était impossible s'il ne réfor
rnait pas au préalable les lois et les tribu-
naux du pays.

Le Japon envoya des étudiants en Amé-
rique. Ceux-ci, à leur tour, appliquèrent
un système administratif occidental dans
chacun de nos rouages d'Etat.

A la très vieille civilisation du Japon,
la civi'isation occidentale esf venue se

greffer. Les innoyatiqns propres à servir le
dévelqppeqient çle i fîtat et de la nation,
n'ont pas été repopgées pour la simple
raison de maintenir des traditions natio-
nales ou pour d'autres considérations du
même genre. Il ne dépend pas de nous

d'accepter ou de rejeter le système occi-
dental, Rejeter un système adopté par la
majeure partie du monde peut provoquer
la décadence d'une nation. La civilisation
occidentale actuelle est basée sur le réa-
li-rne dont l'ancienne çiyilisatipq japqnaige
ne tenait apçua compte. gi supérieure
(ue celle-ci fut sous plusieurs rapports, le
Japon a été obligé au point de vue de sa

conservation d'adopter la civilisation qç -

cidentale avec ses avantages ai ses in<=
convenients.
Nous applaudissons pleinement

aux paroles si judicieuses et si sen-
séeg je S. R Je Haut-Commissaire
du Japon, paroles qui s'adaptent
merveilleusement à ce pays et dans
lesquelles se trouve la seule voie
qui puisse faire delà Turquie de

Londres, 2. T.H.R.— La dépê-
che lancée le 29 juin par M. Chur-
chill à l'administrateur de la Pales-
tine, dans laquelle il définit les li-
gués de la politique britannique en

Palestine a été officiellement pu-
bliée. Elle dit : «Le gouvernement
britannique confirme ses déclara-
tions des 17 et 19 courant qui ne
sont pas susceptibles d'être modi-
difiées. Un Home National Juif sera
en Palestine de droit. Mais le gou-
vernement n'a pas en vue de recon-

naître la Palestine aux Juifs,comme
l'Angleterre aux Anglais. Il n'envl-
sage non plus la disparition ou l'as-
sujétissemeut de l'élément de la
langue ou de la culture arabe. Le
statut de tous les citoyens de la
Palestine sera palestinien. Aucune
section de la population n'aura
d'autre statut que celui-là.
Le gouvernement britannique a

toujours l'intention de favoriser
'adoption de toutes les mesures

propres à instituer un «self-govern-
ment » en Palestine et comme

mesure ultérieure la constitution
d'un conseil législatif,
Le comité exécutif sioniste n'est

Le problème
dé la paix orientale

Athènes, Д? juillet
Tn conseil des ministres s'est

tenu aujourd'hui avec la par-
ticipation de M. Sterghiadès,
et a discuté la question du blo-
eus des voiespar lesquelles l'en-
nemi se ravitaille estimant
que cette mesure aurait une

influence immédiate sur la si-
tuation générale,Les délibéra*
tions concernant les décisions

En commémoration de Verdun
Londres, 2. T.H.R.—Un Te Deum

a été célébré aujourd'hui à la ca-
thédrale de St. Paul et à l'abbaye
de Westminster en commémora-
tion de la défense de Verdun, la
ville adoptive de Londres. Plusieurs
autres églises également ont orga-
nisé des services religieux à cette
occasion,
L'archevêque de Verdun qui se

trouvait présent à la cathédrale de

rapide de la lutte micrasiati•
que se poursuivront quelques
jours encore. [ ftosphore)

à prendre pour la liquidation Westminster a adressé ses remer-
ciemenîs au nom de Verdun, à la
ville de Londres, à la Ligue anglaise
pour la reconstruction des villes
détruites.
Le roi et la reine ont assisté à

Albert Hall au concert donné parla garde républicaine.

Etats-Unis et Japon
Tokio, 2 — Le secrétaire d'Etat

à la marine,M. Deuby, est arrivé
dimanche à bord du navire trans-
port Hmderson à Yokohama où il
a reçu un accueil particulièrement
chaleureux, (Radio américain)

demain, un véritable Ela t moderne.

Aucune suite n'est donnée aux

communications qui ne portent pas
en caractères lisibles la signature et
'adresse de l'expéditeur.

Les monarchistes allemands ont tué jusqu'ici 316 personnes.
(Dessin de M. A Saronkhan) (Les dépêches)

Combien de cri-

nés faut-il encore

à l'ex-kaiser pour

achever son cas-

que ?...

Le généralissime Hadjanes-
tis a déclaré au correspondant
du «Christian Monitor» que les
positions occupées par l'armée
grecque sont ineacpugnable$ 4

Interrogé au su jet deMoustafa
¥%щнц$я le f/ënéralisme a fait
ta réponse suivante : <L'ai en-
tendu parler d'un pareil per-
sonnage mais nous ne l'avons
jamais encore rencontré sur le
froni, (Bosphore)
Les tribunaux grecs

en Asie Mineure
Smyrne, 30 juin

Par déeret du haut-commis
saire, publié aujourd'hui, 4>
est institué un tvibHnat de Ire
instance et une cour d'appel
avec juridiction s*étendant à
toute la région occupée par les
Hellènes et qui connaîtront
de toutes affaires de droit fa
milial ci successoral»

(Bosphore)

Le général Gouraud
à Alexandrette

Paris, 2. T.H.R. — Le général Gouraud
est arrivé ici. La population lui ht un

accueil enthousiaste,

Les grèves aux Etats-Unis
New-York, 2. T H. R. —400,000 qu»

vriers se sont mis en grève. Depuis
treize semaines déjà 600,000 mineurs
quittèrent également le travail.

La situation en Autriche
Bucarest, 2. A. T. I. — On an-

nonce de Vienne que la situation
générale en Autriche revêt un ca-
ractère assez grave. Après la mort
de Rathenau, les unionistes ont
commencé leurs agissements en
faveur du rattachement de l'Autri-
ehe à l'Allemagne. La grève géné--
raie a été proclamée sarqedi soir.
Le gouvernement a pris des dispq-
sitions extraordinaires,

| LES MATINALES
Il y a des crimes qui sont simplement

répugnants. Il g en a d'autres qui com-
parlent un lot de moralités diverses —

et ceux-ci sont davantage agréables an

chroniqueur, dont ils facilitent la be~
sogne.

12affaire Johin que le Bosphore résu-
mait hier est de celles-là,

Ce qui me frappe к plus, ce sont les
deux mille francs que gagnait chaque
mois, comme plongeur au Grand-Hôtel,
l'inculpé Burger.
Deux mille francs par mois ! Ses ju-

ges sont loin d'avoir de tels appointe-
ments. Et songez au r.ombre de lignes
qu'un journaliste devrait pondre pour
arriver au même chiffre — à condition
qu'on accepte de publier tous ses ar-

iicles...
Voilà un fort argument contre la

culture classique et contre la culture
tout court. Pourquoi perdre du temps et
de l'argent à décrasser son cerveau,
alors qu'en décrassant des assiettes on
s'assure de tels revenus '?
Pas besoin de latin, de grec, ni de

français. De l'eau chaude, un torchon,
ïrn geste circulaire et machinal — et
l'on peut faire des économies pour ses
vieux jours.
...Mais il faut prendre garde aux

poules et surveiller ses passions. Celles-
ci comme celles-là peuvent mener loin ..

VlDl II

.

Ce que l'Angleterre comprend dans le mandat palestinien
Le Home National Israélite.— La population arabe.

Les communautés religieuses.
pas en posture de partager les
pouvoirs avec le gouvernement lo-
cal.

L'immigration ne doit pas dépas-
ser les exigences de la capacité
économique du pays et il faudra
laisser un certain temps pour que
les émigrés arrivés soient absorbés.
Le comité des membres élus du
conseil législatif devront conférer
avec l'administration au sujet de
la question relative à la régie-
mentation de l'immigration.
Pour toutes divergeances d'opi-

nion on devra en référer au gou-
vernement britannique.
Toute communauté religieuse

formant une section considérable
de la population qui prétendrait
que les conditions du mandat ne
sont pas remplies, aura' le droit de
s'adresser à la Ligue des Nations.
La dépêche conclut que le comité

exécutif de l'organisation sioniste
a formellement assuré le gouver-
nement de Sa Majesté que l'action
de l'organisation sioniste sera me-
née en conformité avec la politique
indiquée dans cette dépêche.



LE BQSPHOKE

La question de Tanger
soulève quelque émotion à MadriU
Madrid, 2. T.H.R.— Au sujet de

Tanger, la suggestion de M.Sckan-
zer tendant à la participation ita-
lienne à la future conférence anglo
hispano-française, causa à Madrid
une certaine émotion. Une person-
nalité bien placée estime que la

conférence n'aura pas lieu ; les

pourparlers se poursuivraient par
voie diplomatique.
Madrid, 2. T.H.R.— MM. Qui-

nones de Léon, Merry del Val, les
ambassadeurs anglais et français
eurent de fréquents entretiens avec
le roi et le cabinet au sujet de Tan-
ger.
A la Chambre, M. Romanones

déclara que le gouvernement espa-
gnol posa prématurément la ques-
tion de Tanger, dans les condi-
lions les plus défavorables. Le gou-
vernement eût dû attendre plu-
sieurs années. L'Angleterre et la

France savent ce qu'elles veulent,
mais l'Espagne ne sait pas.
M. Maura dit que le but du ca-

binet fut uniquement de réparer le
désastre de Meiilla. Il dit qu'il faut
corriger les erreurs, réduire l ac-

tion militaire, la soutenir par une

action politique etficace.
M. Sanchez Guerra dit que le

gouvernement, après audition de

Bérenguer, estima que l'opération
de débarquement à Alhucemas est

actuellement impossible.
Le rapatriement des troupes

s'effectuera sans précipitation.
Le gouvernement n'eut jamais

l'intention de hâter la réunion de

la conférence de Tanger. Il est ré-
solu à instaurer le protectorat civil
le plus tôt possible,sitôt que les tribus
rebelles seront dûment châtiées.

COLONIE ITALIENNE

La fête champêtre
organisée par la Société Operaia
à l'occasion de la fête du Statut

L'alliance Berlin-Moscou
La flotte de réserve

Ambassade de France
Examens du baccalauréat

Le jury du Baccalauréat, présidé par
M. Picard, directeur de l'Ecole française
d'Athènes, a déclaré définitivement ad-

mis :

2me PARTIE
Philosophie

Mlle Abonneau, MM. Constantinoff,Pes-
sin, Mlle Schlavo (mention assez bien).

Mathématiques
MM. Carozi (mention bien),Emin Tahir,

Moreau Néchet, Vigoureux (mention as-

sez bien).
1er PARTIE
Série В

Mile Avigdor, M. Jossif, Mlles Lambiki,

Nicolaïdès, Pétroff, M. Santorre.
Série С

M. Joret des Closières.
Série D

MM. Ayache (mention assez bien) ;
Coressi (Alexandre), Coressi (Vincent),
Emin Chakir (mention assez bien), Ekmé-

djian, Georgevitch (Guido), Hanémoglou,
Kassapian, (mention assez bien),Kenditos,
Lhoste (mention assez bien), Manuelian,
(mention assez bien), Misrahi, (mention
assez bien), Mouradian, Oréopoulos, Pos-

biykian, Yaremdji.

Le départ du pont eut lieu à 9 heures
et demie précises aux sons de la marche
Royale. Le bateau des excursionnistes sa-

lua les navires de guerre alliés dans le

port et poussa jusqu'à la mer Noire en

touchant aux échelles de Bechiktache et

Scutari. La plus franche gaité régnait à

bord parmi une assistance élégante. On
arriva à Buyukdéré à midi précis. La rue

conduisant de l'échelle au parc d'Abra-
ham pacha, était pavoisée par les soins

de la S O.I. et arrosée par la municipa-
té de Yéni-Keuy, qui a montré nn grand
empressement en la circonstance.

Les excursionistes se mettent en rang
avec en tête le drapeau da la S.О I. et

la musique dirigée par le bien connu Mo

Capocelii, et font leur entrée dans le parc,
où un charmant pavillon a été spéciale-
ment construit par les soins obligeants de

M. U.'Romano. Et c'est le déjeuner, avec
un grand entrain à l'ombre des grands
arbres.
Parmi les nombreuses personnalités

qui prirent part à l'excursion citons M.
le Gr. Off. Av. Rosasco, le com. Podesta,
M. I Rossi, directeur de la Banca Italiana
di Sconto, M. A. Matcovich etc., etc.

Les diverses institutions et Sociétés
italiennes étaient représentées par MM. le
chev. de Mango Terraneo, Campaner,
Maichner etc.
Après le déjeuner, suivirent les danses

et les promenades ainsi qu'une loterie or-

ganisée en faveur des orphelins et veuves

de l'Operaia, et d'autres divertissements
A 5 heures précises arriva S. E M.

l'ambassadeur d'Italie, marquis Garroni,
le com. Nuvolari, consul,, le comm. Tri-

pepi, président du tribunal, accompagnés
des autorités civiles et militaires italien-
nés auxquelles on réserva une réception
enthousiaste.
L'ambassadeur félicita les excursionis-

tes et leur assura qu'il éprouvait un réel

plaisir à assister à leur fête. Le chev
L. Leone, président de la S О. I. tout

en remerciants. E. a invité l'assistance
boire à la santé du grand soldat, le roi

d'Italie, et à son digne représentant. Et le
Champagne coula à flots.
Cette fête de tout point réussie s'est

continuée jusqu'à 7 heures et demie au

milieu de l'entrain général

Outre les 36 bâtiments en état d'ac-
tivité et dont 20 ont été acquis par l'Ai-

lemagne en toute propriété par lériraîté
secret germano-bolcheviste du 3 avril

1922, la flotte rouge de la Baltique
comprend encore 170 bâtiments dits de

réserve et répartis comme suit :
6 dreadnoughts et superdreadnoughts,
7 cuirassés et croiseurs-cuirassés,
45 torpilleurs de 2e et 3e rangs,
7 croiseurs et croiseurs légers,
2 poseurs de mines et 5 dragueurs,
10 sous-marins, 10 vedettes et 1 bâ-

timent de sauvetage affecté à l'équipe
sous-marine,

1 canonnière et 6 yachts,
30 transports et ateliers flottants,
9 bâtiments-écoles,
1 corvette aifectée à l'état-major du ;

commandant en chef de la flotte.
Sur ces 170 bâtiments, 17 seulement

(10 p. 100,) ont été mis en état au

cours des années 1921-1922. Ce sont:
1 cuirassé André Pervozvany).
1 covette (Kretchet).
5 torpilleurs d'escadre du 2e rang type

Novik (Pobédiel, Constantin, Ivsboda,
Gabriel et Lieutenant Klein)

2 torpiiîeurs d'escrade de 2e rang
charbon ( Ukraine et Voikovoi).

torpilleurs d'escadre de 3e raug
[Vidny, Metky, Lilkoi LovPy, Krêpky,
Pritky, Rétivy et Protchny. Les trois

derniers, retués de l'ancienne flotte de
la Caspienne, furent amenés d'Astrakkan
à Pétrograd en automne 1920).

EN FRANCE
Paris, 2. T. H. R. — Au banquet du

comité républicain du commerce, de fin-

dustrie et de l'agriculture, samedi soir,
à Paris, M. Poincaré prononça un dis-

cours politique dans lequel il affirma que
la France demande à rester une nation

héroïque dans la guerre et dans la paix
l'une des meilleures ouvrières de civili-

sation et de progrès humain. Au point
de vue intérieur elle veut maintenir l'a-

îiion nationale à l'abri des fauteurs, des

troubles dans le respect des lois et des

institutions républicaines.
— A l'occasion de la Revue du 14

juillet, le président de la République
remettra solennellement le bâton de ma-

réchal de France aux maréchaux Lyautey,
Franchet d'Esperey et Fayotle.

— A Lille on inaugura le monument

à la mémoire du compositeur Edouard

Lalo.
— Le train transportant la dépouille

do prince de Monaco passa par la gare
de Nice. Il y eut une entrevue entre les

autorités et le prince Louis qui annonça
officiellement les obsèques.

L'épuration des cadres
Déclarations de Salih pacha
Salih pacha, ministre de la marine et

ministre intérimaire des finances, a dé-

claré au Tevhidi-Efkiar ;
— Aucune décision définitive n'a en-

core été prise touchant l'épuration des

cadres. L'application du congé obliga-
toire non plus n'est pas encore décidée.
Sous peu nous prendrons une décision.

Naturellement^ nous ne voulons pas

qu'aucun fonctionnaire soit réduit à la

misère. Voilà pourquoi nous étudions la

question à fond.
Au sujet de la note interalliée, je ne

puis rien vous dire, et vous feriez mieux
de vous adresser à ce sujet au ministre
des affaires étrangères.

Les bruits relatifs à la démission du

cabinet sont inexacts.

Les projets de cadres épurés et pro-
visoires dressés par les départements ont

été envoyés à la commission ministérielle
spéciale. Celle ci a jusqu'ici décidé la

suppression des emplois et services sui

vants:
Les commissions superflues des dépar-

tements le Dar-ul-Hikmet-ul-Islamie, la

plupart des inspecteurs de la Sub'ime-
Porte. La commission s'occupe de l'e-

xamen des économies à réaliser par la

mise à la retraite des fonctionnaires
ayant l'âge requis.
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Chez les kémalistes
A Ourfa

Mnnir bey, gouverneur d'Aïntab, qui
avait reçu l'ordre de se rendre à Ourfa

avec le vali de Diaibékir pour y régler
les conflits entre les différentes tribus

dje la région, est rentré au chef-lieu Ce

son district après avoir accompli sa

mission.
Départ

Le directeur de la Standard Oil Com-

pany qui s'était rendu à Angora a quitté
cette ville pour rentrer à Conslantisople.
Les Asiatiques dans

la question d'Orient
Le représentants de la Perse, de

l'Afghanistan et de l'Azeibaïdjan se se-

raient accordés au sujet d'une a titude

commune dans la question orientale,

—:o:—
— Paris, 2. T. H, R. — La co'onie

canadienne donna un grand banquet à
l'occasion de la fête de la confédération.

Le commissaire général M. Philippe
Roy développa les liens unissant le Ca-

nada à la France.

Paris, 2 T. H. R —■ La commission
interministérielle chargée d'examiner Le-

grands travaux que l'Allemagne pourrait
exécuter désigna les entreprises se pré-
tant à une réalisation immédiate.

— Varsovie, 2. T. H. R. — La con-

férence entre les représentants de la Po-

logne et de la Lettonie pour la conclu-
sion de la convention sanitaire a pris fin.

— Angers, 2. T. H. R. — L'aviateur
Casale s'est classé premier dans le cir-
cuit aérien d'Angers devant Sadi Lecointe.

— Ali Riza pacha, ministre de l'inté»
rieur est arrivé à Berlin.

— Le bateau Tellio battant pavillon
italien ayant à bord la déponillê mor-

telle du général Frice, attaché militaire
de la 1 gation d I'alie à Bucarest, a

quitté notre port à destination de l'Italie.
— M. Ambry, vice-consul des Etats-

Unis à Gonstantinople, qui est arrivé è

Angora a eu une entrevue avec Mous-

tapha Kémal.

Makrikeuy Racing Syndicate
Par suite de la fête nationale Fiançaise,

les courses qui devaient avoir lieu le

14 juifieî;, sont renvoyées à dimanche 16

juillet,
La réunion du dimanche 16 juillet

promet d'être particulièrement mtéres-
san e.

Le traité secret germano-bolcheviste
du 3 avril 1922 prévoit que les 17 bâti-
ments de réserve actuellement utilisa-
bles seront employés, sous le comman-

dement mixte russe et allemand, à la

-protection des côtes russes et à la dé-
fense de l'entrée du golfe de Finlande,
tandis que les 36 bâtiments qui cons-
tituent la flotte dite active devront se
joindre purement et simplement à la

flotte du Reich sous le commandement
direct d'un vice-amiral allemand.

Les 153 bâtiments actuellement mu-

tilisables et dont certains mis en chan-
tier en 1916, ne sont pas encore ache-
vés (tel est le cas des 4 superdread-
noughts, d'un croiseur et de 12 torpil-
leurs typeNov k) seront mis en état dans
un délai de deux ans, c'est-à-dire avant

le mois de mai 1924.
Pour le moment, aucun de ces 153

bâtiments ne pourrait servir à renforcer
la flotte active ni même la flotte de ré-

serve : sur les 9 bâtiments-écoles, 8 ser-

vent provisoirement de casernes aux

équipages ; l'autre, le Zaria Svobody,
coulé dans le port de Gronstadt eu

1917, n'a pas encore été renfloué. Les

ateliers flottants travaillent ; mais, pri-
vés de dynamo, ils ne peuvent se dé-

placer. L'armement et les machines
manquent presque totalement.
Les travaux de reconstruction de la

flotte rouge de la Baltique s'iffectuent
sous la (érection du génie maritime aile-

mar.d. L'Allemagne s'est engagée à four-
nir le matériel de réparation, les ma-

chines et l'armement, et à approvision-
ner en outre en denrées alimentaires et

objets de première nécessité les ouvriers

employés aux travaux.
Un accord ultérieur déterminera quels

des 153 bâtiments en construction ou en

réparation se joindront, apiès leur achè-

yement, à la Lotte active destinée à

renforcer purement et simplement la

flotte allemande — et quels iront à la

flotte de réserve chargée de la protection
des côtes russes.

La flotte aérienne se compose de 4

détachements d'hytravions et 2 détache
ments de bombardement.
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France et Italie

Les soldats italiens
tombés en Champagne

Epemay, 2- T.H R.— Le comte Sforza
et Mgr Ceretti assistèrent à la cérémonie
funèbre à la mémoire des soldats ita-

liens tombés dans la Ch tmpagne fran-

çaise. Us visitèrent les tombes et dépo
sèrent des gerbes de fleurs.
Répondant au discours de bienvenue du

maire, le comte Sfoizi, souligna la oom-

mnnauté des intérêts et des sentiments
de la France et de l'Italie, qui met i'nnion
des deux pays à l'abri de tontes les

épreuves.

Italie et Soviets
La Haye, 2 T.H.R.— Le Petit Parisien,

à La Haye, publie une nouvelle démtn-
tant formellement le bruit de négociations
séparées entre l'Italie et les goyiets et

ajoute que l'Italie est complètement d'ac-
cord avec les alliés sur la ligne de con-

duite commune à l'égard des bolohévistes
et que l'entente parfaite des délégations
alliées est d'un excellent augure.

Ï3IОLIOGRAPI11E
Nous venons de recevoir la livraison

de juin du Levant Trade Review parais-
sant chaque mois par les soins de (g
Chambre de commerce américaine ppuf
le Levant. Cetie brochure confient des ar«

ticles intéressants sur l'exportation des
farines américaines,'e port de New-York,
le projet de standardisation du secrétaire
d'Etat Hoover, ) ! majfci>é de epir en Sy-
rie, le реацх d'Aden, les constructions
américaines au Japon, etc.

ШУЕ № U PRESSE
on»

PRESSE TURQUE
L'entrevue

des trois ministres
Le Vakit émet des prévisions

quant à la date approximative à

laquelle le gouvernement d'Angora
recevra une note des puissances
de l'Entente après la conférence
orientale qui sera convoquée à

Londres vers le mois courant et

affirme que les Turcs ne laisseront
pas passer la saison..

La conférence durera une semaine.
La note partira de Londres le 7 août et

arrivera après le 10 à Angora. Si la ré-

ponse d'Angora est élaborée en 2 ou 3

jours e le ne pourra parvenir aux capita-
les des puissances de l'Europe occidentale
qu'une semaine plus tard. Les 3 minis-
très des affaires étrangères seront jus-
qu'alors rentrés chez eux. Ils devront

entreprendre à nouveau une correspon-
dance pour déterminer la réponse collec-
tive à donner à ia note responsive kéma-
liste, cette correspondance absorbera
tout le mois d'août. L'éclaircissement de j
certains points nécessitera une quin-
zaine de jours encore. La saison propice
aux opérations militaires de grande en-

vergure sera ainsi passée.
Nous n'attendons pas dans l'inertie et

dans le désarroi ce que nous apportera
l'avenir. Il ne nous vient n.ême pas à

l'esprit de recourir à des mesures mes-

quines d'acccmmodement (idaréi-masla-
hat) Tout notre espoir réside dans la

force de nos armes.
La longue durée des négociations donne

prise au développement de la période
d'hostilités.
Avant de recourir aux armes, il

encore un moyen : celui d'inviter
conférence de Londres les délégués
très du gouvernement d'Angora.
Nous sommes résolu- à ne point

ser passer la saison piopice aux opéra-
tions militaires gar des discussions sté-
riles.

La note à Aogora
Ulkdam commente la décision

prise par le grand conseil de la
couronne tenu au palais de Tatoï
sous la présidence du roi Cons-
tantin et tendant à la remise d'un
« ultimatum » à Angora pour spé-
cifier les conditions de paix de la

Grèce, conditions de nature à sa-

tisfaire les revendications des Turcs
sans porter atteinte aux droits in-

tangibles de ia Grèce en Anatolie.
D'abord cette note ne saurait être un

ultimatum, car deux Etats en état de

guerre n'ont pas besoin de s'adresser des
ultimatums.
LaGiècea senti la nécessité d'em-

ployer cemot pour n'avoir pas l 'air de sol i-

oï.er la paix et se livrer à des menaces

d'offensive en cas de refus de ces condi*
tions par le gouvernement d'Angola.
Pour 1' s Turcs c'est une Vérité que la

Grèce n'a aucun droit en Anatolie. Les

propositions de la Gièce ne sauraient donc
ê re discutées par les Turcs. En cas de

refus de ces propositions par le gouverne-
ment d'Angora, le cabinet d'Athènes va-

t-il exécuter les menaces contenues dans

sa note ? A notre avis nous en doutons.

L'économie budgétaire
La Vakit estime qu'il n'y a pas

d'autre issue pour couvrir le défi-
cit budgétaire actuel que la réali-
satiou d'économies et la flu d'un

gaspillage évident. .

Si notre pays avait su app:éCier cette

nécessité, ses grands hommes auraient
шаг gé le pain noir, le boulgour que le

peuple consommait. Cette privation se

généralisant pet sonne n'aurait été me-

content. Avant de touch r au cadre et

aux appo ntements des fonctionnaires, il
importe de renoncer à toutes dépenses
somptuaiœs et d'ostentations.

ves, judiciaires et po ieières, ils muiti-

plièrent les complications. Ils eurent re-

cours au fer et au feu pour régler la

question arménienne. Us dévastèrent ain-
si d'immenses territoires. Apiès la Cons-
titution. le comité Union et Progrès таг-
сha par le fer et par le feu sûr les Al-

banais pour leur imposer, entre autres,
l'alphabet arabe et provoqua aiusi un plus
grand désastre, la guerre balkanique.
L'alliance des Etats balkaniques étah

placée sous le patronage de la Triple j
Entente. Malgré cela, c'est le même ins-

tinct démagogique qui poussa le pays à

la guerre. Les clameurs de « harb istér z

(nous voulons la guerre) retentirent pen-
dant plusieurs jours dans les rues de

Constantinople. A peine deux années s'é-

taient-etles écoulées, que la frénésie
de la même politique lançait le pays dans
la guerre générale, le plus grand des dé-
sastres. La jeunesse fut fauchée, la

majeure partie de la Turquie transfor-
mée en ruines. Des collectivités incalcu-
labiés subirent le fer et le feu. Les det-
tes s'amonceèrent atteignant des som-

mets vertigineux.
Et cependant la guerre continue.
La Bulgarie, l'Autriche et l'Allemagne

travaillent dans la paix, tandis qu'ici la
presse turque excite les instincts des

masses en en'onnant des chansons de

guerre.

Service Météorologique
du C.O.F.C.

Bulletin du 3 juillet à 18 h.

Compte rendu de la journée du 3
Pression atmosphérique à 0 degré et an

niveau de la mer: 762 гщт .

Tendance: hausse stationnaire et baisse
Vent an sol : N à N.N-E moyenne:

3 m. à la seconde.
Vent des nuages a 2500 mètres N.N.E.

Moyenne : 14 m. à la sec.

Températures : maxima de la journée ;
ombre, 25 ° ; soleil, 30 ° ; minima de
la nuit : 22 ° 3
Humidité : grande
Visibilité : assez bonne rnoyenne:25 km.
Mer : calme.
Régime : intervalle.
Temps : chaud, ciel trois quart cou-

vert, brume légère le soir.

Prévision pour la journée du 4
Vent au sol : N.E.
Températures probables: maxima 27 °

minima 22 ° 5.
Observations générales : temps

chaud moins nuageux, brume
matin.

plus
légère le

ECHOS
ET NOUVELLES
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Au Palais Impérial
A l'occasion de l'anniversaire de l'a-

vènement au trône du Sultan,nne réception
sera tenue aujourd'hui au palais de Yildiz.
Les princes impériaux, les ministres et

les hauts dignitaires civils et militaires
s'y rendront pour présenter leurs félicita-

reste
'

tions au souverain.
x э . >
à la
atti-

lais-

Après il deviendrait nécessaire de re-

courir à l'éeo: omie graduellement, en

l'app] quant piutô* aux hauts fonction-
naires et en renonçant «ne fois pour
toutes au favoritisme.

PRESSE ARMENIENNE
De désastre en désastre
Le Djagadamard reproduisant

les réflexions du Tevhidi-Efkiar
à propos de IN no mité du déficit
budgétaire aeturi, d@ i'exiguité des
ressources du gouverneraut et de

l'ampleur des cadres de son per-
sonnel, cadres établis pour l'Em-
pire ottoman d'avant la guerre bal*

kanique, constate que le jour
nal turc s'abstient de faire allu-
siou à la politique qui a entraîné
la Turquie à la situation critique
actuelle,
Pourquoi cette s t atien ? Parce qui

tes dirigeants, les journalistes et les pu-

piieistes turcs ont adopté et aggravé la

politique qui ne pouvait provoquer qq î

ruines, dévastations et faillites.
En 1876 lorsqu'il était encore possi-

plu de prévepir ia guerre, on suivit une

orientation (Lamétralemept opposée et

l'Etat fit faillite en laissant venir t'eqnemi
jusqu'aux portes de Qonstantinople et en

pepdant de vastes territoire?»

Abiul-Hanfid, sa cliqy '■ èt| la Snb ime
Porte ont —- par suite de cette politique

Le grand vézir Tevfik pacha s'est
rendu hier soir au palais et a été reçu
en audience par le Sultan.

Départ du comte de Chambrun
Le comte de Chambrun ministie plé-

nipotentiaire, faisant fonctions de conseil-
1er près le haut-commissariat de France,
est parti hier par le Simplon-Orient-

'

Express, se rendant à Paris d'où il ga-
gnera Washington. Beaucoup de monde
s'était rendu à la gare pour saluer le

comte de Chambrun qui s'était acquis
tant de sympath es dans le monde offi-
ciel et la Société de Péra où ce départ
cause d'unanimes regrets.

Le préfet de la ville
chez Salih pacha

Zia h-y, préfet de la ville, a fait visite
à Salih pacha, ministre intérimaire de

l'intérieur, qu'il a informé de la décision
de la préfecture de se pouvoir en cassa-

tion contre la sentence de la cour d'appel
relative aux dépôts de pétrole de Tchou-
boukii.

Les musulmanes électeurs
et éligibies

Par décision da conseil d'Etat, les mu-
suimanes jooiiont du droit du vote aux

élections pour les .différents conseil» de
l'instruc on pubfiqus.JE les seront égale-
ment éligibies,
Le procès Loutfl Fikri-Ali Kémal
Hier la cour correc'iqnnafle d'appel

s'est о cupée dn procès Lomfi F kri-Ali
Kémal.
L'opposition d'A i Kémal au rejet par

défi ut, de son pouvoir a été admise.
Me Der-Movse-sian,avocat d'Ali Kémal

bey, soutint lVlégaijtê de la décision de

la 2me chambre correctionnelle qui,
comme on sait, refusa d'entendre les

antres témoins dont la défense dem*n-
dait la citation.

La suite des débat : a été renvoyée à

un autre jour.
Les appartements

pour les incendiés
C'est aujourd'hui que les appartements

de Laléii, réservés aux incendiés, seront
inaugurés. Des moutons seront immolés
et des prié es dites pour le r pos de

l'Ame des * rir: h ds » (martyr.-).
Achat et vente d'immeubles

En vue de mettre un terme aux abus
commis dans les formalités de vente et

d'achat d'immeubles, l'administration du

cadastre a décidé de faire ap r oser à

partir du 15 ri.ois courant la pho'ogra-
pfiie des propriétaires sur les titres de

) propriété,
Au Mailé

Une réunion importante a eu lieu
dimanche au dépastèmen- di-s finances
sous la présidence de Tewfik b*y, nii-

nist ;e des finances ad intérim Tous les

chefs de sections y ont participé Les

délibérations qui ont doré plus de deux
heures ont porté sur les projet- d^ loi cdn-
cernant le congé ob igatoire.

Conférence ferroviaire
La conférence ferroviaire tenue à Bu-

carest entre les délégués des adminis-
trations des chemins de fer roumains et

bulgares a décidé de rétablir la la con-
vention spéciale conclue entre les deux
pays à la veille de la guerre mondiale. On
espère que les communications directes
par chemins de fer pouvaient ê re reprises
prochainement en Dobroudja.

■мы. ! jjpwp»

La légende du militarisme français
Déclarations de M. Gérard

Londres, 2. T. H. R.— M. Gérard, ex-
ambassadeur des Etats-Unis à Berlin, dis-
courant à un banquet offert en son hon-
neur, déclara que les Français ne sont
nullement militaristes. Ils veulent simple-
ment se protéger contre l'invasion des
hordes rouges commandées et organisées
par l'Allemagne.

Les recettes
douanières

Déclarations du directeur-général
des contributions indirectes
Ibrahim bey, directeur-général des oon-

tributions indirectes, a déclaré à \'Ak-
chcim :

— Les informations données par
journal concernant une diminution
recettes douanières sont tout à fait
xactes. Certes, au cours du
mars, les recettes ont atteint 1 million
39,326 livres, et en avril I million 4.510
livres, alors qu'au mois de mai nous
n'avons encaissé que 945.423 livres.
Mais il faut tenir compte des quatre
jours du Byïram pendant lesquels la
douane était fermée.

Les dépenses mensuelles de notre ad-
ministration y compris les appointements
des fonctionnaires ne dépassent pas
60,000 livres.
Interroge au sujet de la coopérative des

fonctionnaires, Ibrahim b.-y s'est expri-
mé ainsi :

— Pour que ce projet prenne corps, Л
faut une loi. Tant que cette loi n'existera
pas, aucune initiative ne donnerait un
résultat effectif. Nous attendons donc la

promulgation de la loi dont le projet est
ctuellement soumis aux délibérations de
l'assemblée plénièie du con.-eil d'Ffiût.

Un
des
ine-

mois de

Incendie à Sultan-Hamam

traditionnelle — déversé les rieh sses de ) la présidence d'ihsan bey, directeur de la

l'Etat dans lesdéseitsde l'Arabie en v
'

simtté générale, dans

M. Salem, directeur, d® la Umque de

iâaionique, a eu une entrevue avec Tewfik

b-y, au ministère des finances.

Arrivées et départs
Sont partie hier par le S О E. : M.

Rou'.h, dffecteur d® la poste anglaise
et Mme, Mme La Fontaine, le capitaine
et Mme Brunit r : les capitaines Со :tts et

Heal, Mme Monter, pour Boulogne, Mme
Cleau, pour Ver.i e, etc.

Sont arrivés ; de Mdan, M et Mme

\yridprp, M Ammnretb, M. G(«bren Vitalis,
de Pari,s, Mme Arminti, etc.

L a loi sur les 3SSociafions
Une commission a été constituée sous

У

ensevelissant plus d'un million û'exis-

jtences bufpaipes.
Evitant toutes péfo: fjqes arfininistrati-

général*3 , dans le but de mod fier la

loi sur les associations La commission

| se compose d^s directeurs des différen-

j teg si ptions de pe département.

Dégâts importants
Samedi, vers 9 heures du soir, le feu

e d clarait au maga. in du marchand-
tailleur M Raph'ë 1

, sis sous Djamdji-
z.dé han, Sultan-Ihmam, Stamboul et
formant enclave dans la parfumerie
Ahmed Farotki.
L'alarme ftfi. donnée, et peq après te»

sapeurs pompiers irréguliers accouraient
sur les lieux. Mais s malgré les efforts (lé-

pioyés, le sinistré ne put être circons-
crit qu'apiès la destruction complète da
l'édifice précité. Ainsi outre le magasin
d; M. Raphaël, la parfumerie Ahtrmd Fa-

roukq le magasin de тапиГгс ures d'Is-
maïi H kki, le i estaигад t poui dames
tenu par un certain Dimitri ainsi que di-
vers autres bureaux et magasins ont été
la proie des flammes.
L'effondrement du toit contribua à

l'extinction du feu.
Le magasin du tailleur était assuré pour

5000 livrée turques ; la parfumerie fd-,
rouki pour 1 000 livres s.erlmg, ot

magasin d'Ismaïi Rsklp pour 15 flOQ
livres turciues.
L'enquête au sujet des causes de Pin»,

candie continue. La police n'a pu arriver
à une conclusion.

Le procès de Mechelsolin
Leipzig révèle d'horribles faits
Leipz'g, 2. T H.R. — Au procès de

Mechelsohn, on enteniit le t£ipoignag4
de religieuses ah. mandés qui décia èrent

que l'accusé volait I«? paquets de vivras
destinés aux captifs et faisait fustjee.fi
les prisonniers. Le ^ubordanné rie Mec
chaisohn jetait des morceaux dèpam aux

Russes 5 iffamés puis les séparait à

coups de barre de fer. Les malades
ne recevaient aucun soin. Beaueonç
moururent à la suite de yîqlëfits ooqps'ds
pied pu de gdleê,
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COURS DES MONNAIES

L'Or 722 -

Banque Ottomane 344 -

Livres Sterling 726 —

Francs Français 282 -

Lires Italiennes 157 -

Drachmes 85 —

Dollars 164 —

Lei Roumains 20 -

Marks 8 1,4
Couronnes Autrichienne 15(40
Levas 22 -

COURS DES GRANGES
New-York 60 75
Londres 729 —

Paris 7 23

Genève 3 20
Rome 12 97

Athènes
Berlin 252 —

Vienne —

Sofia 93 —

Bucarest 20 25
Amsterdam 1 58

Prague 31 50
OBLIGATIONS

Turc Unifié 4 ojo Ltq. 197 —

Lots Turcs » 14 bO
Intérieur 5 010 » 17 75
Anatolie I & II 4 1[2 olo » 11 50

III 10 30
Eaux de Scutari 5 ojo »

Port Haïdar Pacha 5 ojo >

Quais de Consiple 4 ojo > 20 25
Tunnel 5 010 » 4 85

Tramways 5 ojo » 4 80
Electricité 5 010 > 4 75

W'

La fée électricité
рамешЫ-в11е à résoudre
la crise des gens de maison ?

Paris, 26 juin
Consolez-vous, ménagères désespérées,

de ne trouver point la femme de cham-
bre, la cuisinière ou la simple bonne de

vos lèves ! M. J.-L. Breton, membre de

l'Institut, sénateur et directeur de l'Office
des recherches scientifiques .et indus-

Irielles, organise un concours de tous les

appareils destinés à faciliter ;es travaux

ménagers, appareils rendus nécessaires
par les circonstances économiques et so-

ciales, qui é'o'gnent la main-d'œuvre fé-

minine des emp'ois domestiques.
M. J -L. Breton a bien voulu nous re-

cevoir en son laboratoire de Beilevue.
D puis la guerre., nous dit-il, l'idée

de ce concours mt hantait. Songez que
deux dames ne peuvent plus se rencon-

trer sans échanger des do'ésnces sur la

crise des gens de service. J'ai tout na-

turellement p-nsé que la mécanique et

l'électricité, grâce à l'ingéniosité des in-
venteurs français, pouvaient et devaient

remplacer ce personnel au mieux du

confort, de 1 hygiène — ét de la sécurité
—de la maison.

— Evidemment, avec une bonne élec

trique», il n'y aurait plus de vols, ni de

coups de bûches à redouter. Mais qui
subventionn-ia ce concours si opportun ?

— J'aiobtenu la collaboration de la

chambre syndicale du commerce de la

nouveauté et de la chambre syndicale des

bazars, maga ins et galeries de Paris et

fies départements, qui ont mis 17,000
francs h la disposition de la direction des
recherches et inventions.
Gela nous permettra de distribuer des

prix de 10,000 3,000, 1.500, 1,000 et
500 francs aux inventeurs qui présente-
ront, au concours, les appareils ou pro-
jets d'appareils ménagers de nettoyage,
balayage, lessivage, chaoffage, cuisine,
?tc.. les plus perfectionnés, c'est-à-dire
ÎPf3 plus capables de simplifier, faciliter,
rendre plqs agréables, plus propres, plus
rapides et plus économiques, les multi-
pies travaux qu'exige la bonne tepue
d'un intérieur.

— Ne craignez-vous pas, monsieur le

ministre, que la routine invétérée qui
maintient encore en France l'époussetage
au plumeau, le balayage à sec et le bat-
tage des tapis aux fenè'res, ne s'oppose à

.
votie courageuse initiative ?

— J'ai confiance au progrès, qui finit
toujours par avoir le dernier mot. Et puis,
les nécessités impérieuses requièrent les
solutions scientifiques. Prenons un exem-

pie vulgaire : il faut- que quelqu'un fasse
la yajsfcg! e dans un ménage. On ne peut
pas toujours aller au restaurant, dont se

jrpùyent également mal la boorse et l'es-
tqmac. ^'appareil qui permettra de laver,
sécher et stériliser lg. vaisselle sans

s'éch-'-u 1er ni se détériorer les mains,aupa
le plus grand succès auprès de toutes 'es

ménagères.
« Je me souviens que Gaston Menier

installa, jadis, dans son hôtel, un serveur

automatique. Les plats montaient tout
seuls de la cuisine, et, sur un petit che-
min de fer électique, passaient devant
chaque convive. P existe encore, je crois,
dès parp ^tgmatiques ojh le seryice seqi-
ble d'une méticulp^sg propreté

« Il y eut également, avant l'a guerre,
nne maison é ectrique où furent inauga-
rês foglg de petits appareils, fort
ingénieur, qu»]i eufH' ait d'adapter ô on
usage courant.

« Songez au nombœ de dispositifs rué-
caniques qui pourraient permettre l'é.»
Ptaâiiage ç|gS légume-, le récurage d*s

Л TRAVERS LA VILLE ET LE MONDE

— La vie drôle
et la vie triste —

dernière heure
Une noie de protestation

. d'Angora
Haœid Ьэу, représentant dugou-

vernement anatolien à Constanti-
nople, a reçu hier d'Angora une

longue note de protestation qui sera
une solution. . r .mise aux autorités interalliées à

Les portefaix Youssouf, Chakir, i l'effet d'être communiquée à tous

Ibrahim, Halil etEumerde la douane de) les parlements d'Europe et d'Amé-
'

rique. Cette note mentionne les

griefs du gouvernement kémaliste
contre la Gièce.

Encore les portefaix
Les différends qui divisent les harnais

défrayent la presse depuis déjà plus d'un
an. 1 s ont donné lieu à plus d'une ba-

garre sanglante. Cependant, il ne semble
pas que l'affaire soit piès de recevoir

Galata, avaient été licenciés dernière-
ment, pour contravention au règlement de
la corporation.
Irrités de cette mesure, provoquée par

le chef Ch'rik r agha, ils attendirent l'autre
S)!r ce dernier à Tcp-Hsné et lui assené-
rent plusieurs coups de bâton, le b essai t ]
à la tête.

Les agresseurs ont été arrêtés.

La

Un élève
Un élève de l'école

ituation est critique
à Budapest

Bucarest, 2. A. T. I. — Les der-
, nières informations de Transylva-

irascible t nie annoncent qu'à Budapest la
arménienne des ) situation est critique. Les ouvriers

ar;s et métiers de Scutari, Mihran, âgé; on t proclamé la grève générale,
de 19 ans, en voulait, pour un motif fu-j Le gouvernement fait cependant
tile, à M Artine, directeur de cet établis-< d

.

une énergie p ius grandesemeat et s'était jai-é de se vengeiг £ , autrichien. Tous lesL autre jour, avant rencontré M Artine'ч ... . , .

dans le jardin de fécole, à un moment où
p

etabhssements publics et prives ont
ils étaient seuls, tomba sur lui à bras ra-- été fermés. Ils sont gardas par des
courcis — dans le sens le plus propre du détachements de police et par les
terme. [soldats. A la suite de plusieurs ma-

M. Artine voulut se défendre. Mais ; nifestations dans les rues de Bu-
Mihran, qui est un colosse doué d'une i dapest, le gouvernement ayant déforce peu commune, eut vite raison de ! libéré dans un conseil des
son adversaire.
Lorsqu'accouru enfin aux cris du direc-

leur, on le re t ra des mains de l'élève, M.
Artine était une véritable loque.
La police, informée, a ouvert une en-

quête.
Il en pince pour sa belle-sœur
Salih eîtendi, marié et père de fa-

ni'lle, hab te à Scutari, quartier Orskié.
Mais s'il est marié, Salih tffendi est

loin d'être le modèle des maris. Sous le
rapport de la fidélité conjugale, il a,
maintes fois depuis dix ans, donné des
sujets de plainte à sa légitime moitié.

Qoand celle-ci lui faisait quelque obser-
vation :

— Que veux tu ? répondait-il invaria-
blement, j'ai le sang ardent... {Né ija-
payim, doinjgoum Ichokdiir ..)

Toutefois, jusqu'à l'autre soir, Salih
effendi n'avait pas jeté son dévolu sur

des femmes de son entourage immédiat.
Ji s'était contenté de se... raffrâîchir le

sang avec des étrangères.
Jeudi dernier, il s'aperçut que sa belle-

sœur Ilourrem hanem, invitée à diner
clmz lui,possédait un charme particulier.
L'action du raid aidant, notre homme

se promet de ne pas laisser échapper
l'occasion, d'autant plus que c'était lui
qui devait ramener Hourrem hanem.

Vers minuit, Salih effendi accompa-
gnait sà belle-sœur clmz eile.

La nuit était plutôt obscure. Quand le
couple arriva devant un terrain vague si-
tué un peu loin des habitations, Salih ef-
fendi saisit soudain Hourrem hanem à
bras le cotps et après aeux.baisers reten-

tissants, voulut, ma'gré sa résistance
l'entraîner dans ledit terrain.

La jeune femme se mit à pousser des
cris stridents, cependant qu'elle luttait
de tou'es ses forces triplées par l'instinct
de la conseï vation.

Par contre, celles de Salih effendi dé-
elinaient eous l'influence d© l'alcool. A un

moment donné, il chancela La jeune
femme en profma pour se dégager et
courir vers sa maison de toute la vitesse
de ses jambes.
Sal.heffendi perdit l'éqoi'ibre et alla

s'étendre tout de son long sur la chaussé
où, une heure p'us tard, le recueillirent
des agents faisant 1ч ronde et le con-
duisirent au poste

Un satyre
Hafiz Emine cffandi, conservateur du

mausolée de Ch .h-Soultan, à Eyoub,
poursuivait depuis quelque temps de ses

assiduités une adolescente de 14 ans,
Ib didjé. Vendredi dernier, il réussit à la
persuader de le suivre, et lorsqu'ils furent
dans un lieu retiré, il abusa d'elle
Arrêté et soumis à un inteirogatoire

serré, Ilafiz Emine tffmdi a déclaré qu'il
avait agi ainsi... pour le bon motif.

Reste à savoir si ее conservateur par
tiop entreprenant tiendra sa promesse.
La corde n'était pas assez solide
Féridé hanem, demeurant à Djerrah-P'-

chu quartier Ivu'ekdji-Bachi, rue Bostan,
était lasse de la vie et nourrissait, depuis
asstz longtemps, le projet de mettre fin
à ses jours. Samedi dernier, elle décida
de le mettre à exécution.
Profitant d'une heure où elle était seule

à la maison, la désespérée, passant une

corde à son cou, se pendit au plafond
de la salie.

Heureusement, la corde n'était pas
solide. EUe se rompit et Féridé retomba
sur le plancher.

La chute fut douloureuse. La kanem se

fit même des contusions dont elle ne

tardera pas à guérir comme elle est déjà
i'i de la manie du suicide.

| libéré dans un conseil des minis

i très de nuit, a proclamé l'état de

siège. Après cette décision du gou-
vernement, les ouvriers ont repris
le travail. Des patrouilles de sol-
dats circulent dans la ville.
Les journaux annoncent qu'un

bateau hongrois montant sur le
Danube en Autriche a été violem •

ment bombardé et incendié. Le
bateau avec son équipage a soin-

bré.

La carrière des "Stars"
de l'écran

Londres, 2.—- Des vedettes amé-
ricaines de cinéma qui sont arri-
vées en Angleterre pour p isser des
vacances et dépenser leur argent ne
se privent pas d'accepter des en-

gagementsqoi nuisent aux intérêts
de leurs camarades anglaises Les
autorités britanniques songent,
pour protéger les artistes anglais,
à interdire à ces étoiles du Non-
veau Monde de tourner des films
à Londres. (Radio américain)

Le parti communiste arrête
Hindenbourg et Ludendorff

Berlin, 2.—Hindenbourg, Luden-
dorff et eei tains autres Bavarois
ont été arrêtés par le parti com-

muniste. En Saxe, pour chaque
centaine d'agents de sûreté, on

arme 200 ouvriers. Ceux-ci ont as-
sumé dans certaines localités la
mission d'éloigner les fonctionnai-
res de leurs postes.

(Radio américain)

la battage des crèmes et des omekUes.
la régularité des grillades et rô is, etc.,
e f c...

» Et le blanchissage, si coûteux et si
malsain çlaps les yilies ne ppurrait-il pas
être eff-ctué à cjomipile par (je dfi'gentes
ménagées qui Sauraient qu'à surveiller
la léssiyeuse, la savonneuse, la rinceuse,
l'essoreuse, la séch use et la repas-
seuse automatiques ?

« Il serait si simple de mettre à la

portée de tous des appareils à nettoyer
parle vide, des appareils à stériliser et
à b ùler les ordures ménagères, des b ros-

cas? eroles, la rotation .des proéhes, le 'sew automatiques pour cirer lep païquets
nettoyage des couteaux et de l'argenterie^ et les chaussu es ! M.p .

Un coup de poing mortel
Théodora, âgée de 17 ans, fille du

menuisier Yani, demeurant à Maltépé,
rue &'3firi, et un gosse d'une douzaine
d'années, Vassili, se prirent de querelle
avant-hier, devant la fontaine pubkque
du village, chacun d'eux voulant se dé-
saltérer le premier, par une chaleur qui,

| ce jour-là, fut, parait-il, torride à Mab
tépê,
Théodora, plus forte que le garçonnet,

réussit à apaiser sa soif avant lui. Mais
Vassili, qui en avait éprouvé un vif dé-
pit, lui porta sous le sein gauch un di-
rect qui étendit la jeune fille par terye»
Compte pelle-pi ne bougeait pas, on

s^empressa autour d'elle et l'on constata
avec stupeur qu'elle ne donnait pas signe
de vie. Le coup de poing du gosse avait
été si violent qu'il l'avait tuée.
Malgré spn Vassili a été an été.

AscSdent d'auto. — Deux victimes
M Feinstein, ancien tailleur et Ghak r,

portier dn han Djémil bey, sis rue Chah-
souvar, ont été victimes, samedi soir,
d'un terrible accident.

Une automobile qui stationna t rue Ka-
ranfil f entre le Tunnel et la rue Hendek,
démarra soudain, traversant la rue fien-
d Iç, pour s'engager dans la rue Ghafisou-
var. Elle donna viqlemmept. de flanc,
contre le han Djémil b-y, puis, déviant,
alla se briser contre le mur орро.-é, en-

traînant dang sa oourse, M. Feins!ein eî
ie portier Chakir qui étaient a-sis devant
le han.
Tous deux furent si grièvement b'e-sét-,

qu'ils succo r bèrr nt peu ap:è-, rualg e
les spins qui leyr furent prod gaés.
L'enquête n'a pu étab ir e- eore cou.-

ment le dîmarr gr avait eu lieu.

C'est maintenant le moment

lo
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Le crime (j'en prêtre au Canada
Québec, 2.— L'abbé Adelardj

Delorme, le piètre de Québec ac-j
сusé d'avoir tué son frère de lait}
pour s'rpproprier sa fortune éva-j
iuée à 10.000 dollars a été déclaré 5

irresponsable. Il sera enfermé dans
un hospice d'aliénés.

(Leafield Press)
Les secours aux affamés

de Russie
Londres, 2 — M. Webster, chef

de Г с organisation du salut des en-

fants biitanniques » dans la zone
de famine du Volga, est rentré à
Londres pour quelques jours afin
de délibérer sur le caractère futurfde
l'assistance et des secours en Rus-
sie. Le Duihj Tekgraph se référant
à l'activité de cette organisation et
des deux autres déclare que de-
puis la mi-mai les vivres arrivent
très exactement et dans un parfait
état. Une somme d'un million de
livres sterling environ a été dépéri-
sée jusqu'ici. L'assistance britatr-
nique a soulagé 250.000 adules du
« Russiam Famine Relief Fond ;
302.000 enfants du « save the chil-
dren Fund » ; 145.000 adultes de la
ce Société des amis » ; et 120.000
enfants. (Leafield Press).
Helfferich s'est enfui (je Berlin
Berlin, 2 — Le Dr Helffeiicb,

leader des nationalistes allemands,
qui a été accueilli au Reichstag par
les cris de « assassin ! » le jour du
meurtre du Dr Rathenau a dis-
paru de Berlin.
Cela lui sauva la vie. Car un

groupe de 30 communistes attaqua
la maison de son îrère]croyant y
trouver le Dr qu'ils voulaient lyn-
cher. (Leafield Press).

La réliallion irlandaise
touche à sa fin

Londres, 2. T.H R, — La presse
officielle anglaise déclare que le
gouvernement fait tout son possible
pour éviter la destruction de pro-
priétés et de vies humaines.
L'objectif des rebelles à Dublin

serait la continuation de la résis-
tance en vue d'une extension éven-
tuelle du mouvement révolution-
naire ; cet espoir cependant serait
peu fondé, car le calme paraît ré-
tabli dans les districts où les trou-
pes gouvernementales ont le des-
sus.

De l'avis de Stepheiî Gwinn,
d'une autorité irlandaise et de plu-j
sieurs correspondants de journaux, !
ta prise de Four Couits qui biise) ,

le noyau de la résistance amènera (
.

-^ ri l e Раг I e VIOLS
bientôt la fin de la rébellion. J Mardi et vgndiedi a 10 h. a.m.

M. Michael Ccllins a déclaré! Consultations par le ,Dr Tibérius

hier au correspondant du Sunday j Grand Rus de Рига Cité de Syrie, 22
Express que des troubles spasmo-| Consultations pour les pauvres de 2 à
diques sont inévitables pendant t

& heures après-midi,
des périodes de transition comme |
celle-ci, mais que dès que l'ordre j
sera rétabli, la nation pourra avoir j
confiance ui un avenir de paix et 1

de progtès. \
Le parlement provisoire irlan-j

dais a été prorogé jusqu'au 15j
juillet.

de profiter
La Maison TElGHMANN Frères,

Galata, Buyuk Millet han, vient de recevoir
tout récemment le plus riche assortiment en

draperies anglaises your ccstûmes d'été d'hom-
mes et dames qu'elle est obligée de vendre

au prix coûtant à cause de la saison avancée.
. '.,QÈ .

'

Les dames trouveront également des occasions de dentelles et des volants
à moitié de leurs prix.

Produits de " LA BIOTHERAPIE
3, îêae Mauùlane — PARIS

. ваивзеэвмпя

selon le Dr Besredka de l'Institut

■

ENTEHO-VACCINS
Pasteur.

Pastilles antityphiques biliées.— Pastilles antidysentériques.
2о Le «SANGGY L» du Dr B. Kritchewsky.

Savon dentifrice anti-spirillaire. Spécifique des stomatites, gingivites,
pyorrhées alvéolaires, du scorbut, de la gangrène buccale.

3o Le a SANORAM » du Dr B. Kritchewsky, combinaison
ayant pour base le ьиог, est un antiseptique puissant. Gynécologie
toilette féminine. Injection blennorragique, Soins de la bouche et des
dents, action spécifique sur le tartre dentaire.

4о ANTIGÊNE TUBERCULEUX A L'ŒUF.
U q

: Ih-boul, Matchvich, Canzuch, Klonaridi s.LiH 76016.д STAMBOUL: Arsenaki (SiÇkédji) MUkdjian (Sultan Hamam).

steln's
oriental stores Ltd
Pés^a Stamboul

Grands Arrivages
des

CHAUSSURES

■Фра1

foimitables
ET

Supérieures à toutes

les chaussures

/I

WâLK-OVER
SHOES

Are good to

look and theyjj
are good

as they îook

Hôpital et dispensaire de la
Société Internationale

de la Protection de l'Enfance
VIIIIHLI

LLOYD TRIESTINO
Le bateau ARBAZIA partira mardi
4 juillet à 9 h.a.m.pour Smyrne,Rhodes
Adalia, Limasse', Larnaca, Mersine, Aie-
xandrette, IVipoli, Beyrouth,Caiffa, Jaffa,Port-Saïd et Alexandrie.

Le bateau (JIjEOPATRA partiramardi 4 juillet à Ю h.a. m. pour lnéboli,
Samsoun, Ordou.Kérassunde, Trébizonde,et Batourn. (Les prix des passagers pourles ports de l'Anatolie et Batoum ont
été réduits).
Le bateauXrJSJOJPOXXSfpartira same-

di 8 Juillet à 4 h. p. m. (Ligne de luxe)
(vois Canal de Corin'the) pour Pirée,Gorfou, Brindisi, Venise et Trieste.
Le bateau GJRAZ partira sa-

rnedi 8 juillet à 5 h.p.m. pour Bourgas,Yarna, Constantza, Soulina, Galatz et
Braila.

Le bateau JB IIPОFJiVApartira mar-
di il juillet à 4 h. p.m. pour Darda-
neiles, Salonique, Pirée, Patras, Gorfou,Brindisi, Venise et Trieste.
Le bateau AVENTINO partira sa-medi 15 juillet à 4 h.p .m. (iigne de luxe),(voie canal de Connthe) pour Pirée,Gorfou, Brindisi,Venise et Triee.te,
Le bateau gmmxALE partira

mardi 18 Juillet à 9 h. a m.pour Smyrne,Rhodes, Adalia, Limassol, Larnaca,Mersine. Alexandiette, Tripoli, Beyrouth,Gaifa, Jaffa, Port-Saïd et Alexandrie.
Le bateau ЛАЕМATIA partiramardi 18 juillet,àЮ h.a.m. pour Ineboli,Samsoun,Ordou, Kerassunde, Trébizondeet Batoum. (Les prix des passagers pourк s ports de l'Anatolie et Batoum ont été

réduits.)
Pour plus ampies renseignements s'a-

dresser à l'Agence générale du LLOYD
TRIESTINO Galata, Moumhanê.TélèptuPéra 2127,ou à ses Bureaux de Péra (Pé-ra-Palace) Téléphone Péra 2490, à Stam-
boni, Messadet Han, Tél Stamboul 53V,

Ce pi se passe en Irlande
Londres, 2,—L,es rebelles se sont

fortement barricadés dans les édi-
fices du Saekville street et Parneîte
square. Des troupes nationales pré-
par nt une offensive pour les en

dé'oger. Des efforts infructueux ont
été déployés par le Lard Maire !
О Neid et par l'archevêque cathoti-1
que Byrne vers !a fin de la se- f
main©.
300 rebelles ont été capturés à)Dublin. Les Républicains de l'Tr-jlande dn Sud mobilisent à Cork, jD -giandes quantités de vivres ont j

été saisies avec de§ camions. Le j
qr, о fier général a été établi «jH ik w Les rebfiies se sont con- j
ceidrés à Fermey.

(Radio américain) I

ATHINAS Kl
Cie Anouymed'Assurance

au Pirée
Assurances contre les risques
d'incendie et contre les risques
de Transports maritimes

en tous genres

Agents généraux à Gonstantinople :

Etienne Zicaliotti et Fils
Minerya Han N0 31, 82, 36.

Téléphone Péra 947
Conditions avantageuses

Prompt règlement des sinistrés

Location da Coffres-Forts
(SAFES)

Déposez vos objets préeideux dans ie
chambres-fortes des plus moernes de la
nouvelle AGENCE à PERA de la BANQUE
D'ATHENES pour les mettre à l'abri du
VOL et de ГINCENDIE.
Service tous les jours de 9 h. 30 a.m.

àsqu'â 10 h. p.m. excepté les Dimanches.
Téléphone: Péra 304î.

Banque Hollandaise
pour ia Méditerranée

Capital: FL 2ô,100,000 don: er lièremen
versé: FL ô.lbO.cOU

Siège Social : Amsterdam.
Succursales : Barcehne-Constan-
tinople-Gênt s.

National Steam Navigation
Со Ltd of Greece

Ligne bi-memuelle de Marseille

Le transatlantiqueJP.41TRIS arrivera
de Marseille le lundi 3 juillet et partira
des quais de Galata le samedi 8 juillet
à 3 h. p.m. pour MARSEILLE touchant à
Smyrne et au Pirée, acceptant des pas-
sagers et marchandises.
Pour tous renseignements s'adresser

à la Compagnie de Navigation Nationale
de Grèce. Galata, Arabian han, 2the étage.
Tél. Péra 3240-3243, et aux sous-agences
Péra, Banque d'Athènes, Grand'Rue de
Péra et à Galata Phaliro han sur les
quais N0 2. Téléph. Péra 1967.

Fondation de Hottsrdamsche
ei Ré"Bankvereeniging (Capital

serves : Fl . 110,000,000).
A Suçcw&te

deConstantinopie

Navigation Pandeli Frères
Le paquebot poste rapide

CATERINA
de 2-503 tonnes disposant de confortables
cabines pour 150 passagers en première
et seconde classes, ainsi que de places
abritées pour passagers de pont, est
attendu jeudi et partira vendredi le 7
juillet à 5 h de l'après-midi pour Méte-
lin, Smyrne, Le Pirée, Alexandrie.
Dméa du voyage Constple-Alexandrie

5 jours.
Pour renseignements complémentairess'adresser à l'Agence Creàpin, Galata,Merkez Rihtim han,rez-de-chaussée N0 8»

Téléph. Péra 2585.

Oafata, Rue Voïvoda N0
TÉL. PÉRA - 2î2li2

î©2

Toutes opérations de banque
CAISSE D'EPARGNE

Placement de fonds
Ne placez plus vos capitaux sans ga-

rantie.Si vous désirez avoir pour vos fonds
une garantie sûre et solide, avec des
intérêts très avantageux, faite? vos place-
mentis sur hypothèque d'immeubles de
rapport.

Adressez-vous donc, à cet effet, à la
Maison de Banque G. HAMOPOULO,
Galata, Buyuk Tonne/ Han, 18-19.

Prière à nos correspondants de
n'écrire que sur un seul côté de la
feuille



4

BRILLANTS
Perles» ple-res de couleur

ACHAT

AU MAXIMUM
Galata, MehmedAli pacha han. 40

Téléphone : Péra 2429

Saucissons
Jambons

et divers produits
des Fabriques renommées

Fratelli-Ciipanasu et Cis
aux prix hors concours

AGENTS GENERAUX :

G. Lazidis et B. Nicolaidis
Galata, Rue Fermedjiler, No 92.Tél.P.941

Véritable

BIÈRE BRUNE
de Munich

Première qualité
en bouteilles

En gros et demie gros

chez

LIZARO MSTEIN
Stamboul, Tahta Ka!é, Botton Han

No 46 bis 47

Téléphone Stamboul 579

On est à l'abri de la crise |
quand on s'habille chez le таг- j
chand-tailleur de Paris pour ?

hommes et dames

AU RAFFINÉ !
qui fait à CRÉDIT des cos-

tûmes sur mesure d'une élé- \
gance parfaite et d'un travail
très soiqné I

Ltqs.
Pardessus 15-18-20
Costumes 20-25-30

pantalon gabardine
et flanelles 6- 8-11
Deurt-Yol Azl, en face du 1

Khédlvial Palace, Grand'Rue
de Péra

Avis
L'Administration de la Dette Publique

Ottomane prévient les intéressés que

chaque jour, à part le vendredi et di-

manche, il est procédé au Baloukhané
de Stamboul, à 2 heures après-midi, à la

vente aux enchères de lots de bouta'gue

provenant du lac de Kutchuk-Tchek-
m édjé.

iSi vous avez des affaires en
T sucres et cafés adressez-vous T
ж É
* à M. Antoine Moscopoubs f
courtier et expert spécialiste |

en sucres, cafés et riz y
Han !STAMBOUL, Validé Sultan

près du pont, Ло 12

Téléph.St. 1881 |
CJne longue expérience de f

trente-trois ans garantit l'exé- |
cution ponctuelle de vos f

É ordres. i
• JiSFtt lSS?a rfrt

1ННГ UdbW 1ЖП ЧИУГ V-'J"

f

C" DE NAVIGATION NATIONALE DE GRECE
Le nouveau colosse transatlantique.

CONSTANTINOPLE
est arrivé de New York et partira des Quais de Galata Jeudi le G Juillet

directement pour

New-York
touchant à Smyrne et le Pirée.

Durée du trajet 16 jours.
Unique occasion pour aller à New-York, ce superbe transatlantique possédant

tous les conforts modernes.
Cinéma dans toutes les classes et orchestre composé des meilleurs artistes

roumains, cuisine Européenne et О ientale. Pour les Israélites cuisine rituelle,
Nourriture abondante et service irréprochable.

En troisième classe cabines avec 2 et 4 lits.

Renseignements ch-z la Gie de Navigat on Nationale de Grèce, Arabian Han
1er étage Téléphoné Péra 3240(1, à la sous agence, sur les Quais, Phaliron Han
No 4 Téléphoné Péra 1967 ou à la sous agence de la Banque d'Athènes à Péra.

JEAN S0FIAN0S
- в -

Marchand Tailleur

ГЕНА, ГЕАСЕ TUNNEL G -

Etoffes de foute dernière nouveauté
ANGLAIS et FRANÇAIS 4

Coupe anglo-américaine de premier ordre
BIEN A J USTÉE

TRAVAIL SOIGNÉ
PRIX RÉDUIT

-Y'Y.. •:

BUHLER FRERES
Arslan Han,No 4-5, 1er Etage - Galafa -Constantinople -TEL.PERÀ 1174

Moulins à blé, Silos, Brasseries, Chocolateries, Tuileries, Briqueteries,
Silico » Calcaires, Fab iques de Pâtes Alimentaires, Fabriques de Ciment,
Briquetage et Broyage de matières dures, Presse à imprimer Duplex, Transports
pneumatiques et mécaniques pour industries diverses.

Nous avons l'honneur d'informer le public de l'ouverture, à l'adresse précitée,
d'un BUREAU TECHNIQUE qui se tiendra à la disposition des personnes intéres-

sées pour tous renseignements concernant les spécialités de notre fabrication, ainsi

que pour l'établissement des offres y afférentes.
Sur désir, les gérants de notre bureau, experts en la matière,se feront un plai-

sir de rendre visite personnellement à la clientèle et de lui fournir toutes les indi-
cations sur notre matériel qui jouit d'un excellent renom dans le monde entier.

Atelier de Constructions et Fonderies
UZWIL (Suisse)

BÀNQUEUATIONÀLE OE TURQUIE
FONDEE EN Î909

S&pital Lâtg. 1.000.000
Siège Centrai à CONSTANTINOPLE
GALATAaUnion Han, Rue Voivoâa

Téléph. Péra 3010-3013 (quatre lignes)
Succursale de STAMBOUL

STAMBOUL, Kenadjian Han.
En face du Bureau Centrât des Poste
Téléph. St. 1205-1206 (deux lignes)

BUREAU DE PERA
Rue Cabristan,

en face du Péra-Palace Hôtel
Téléphone Péra 117

SUCCURSALE DR SMYRNE
Les Quais, Smyrne

AGENCE DE PANDERMA
Grand'Rue de la Municipalité
Ageace de Louches

50 Cornhill E. C. 3
La Banque Nationale de Turquie, qu

s'occupe de toutes les opérations de ban-

que, agit en étroite coopération avec h
British Trade Corporation (société privi
légiée anglaise),
Ses bureaux de GALATA et PERA ms

tent en location à des conditions avanta-

geuses des safes perfectionnés, de di
verses .dimensions, installés dans une

chambre fortr.

Horaires du Bosphore

BUHLER FRERES

POUR BRIQUES CREUSES
des meilleures Usines de MYRIOPHITO.Arrivages journaliers

S'adresser chez MM. Protopsalty lYils

.G lata, Abadjilar N0 24. Téléph. Péra 288t.

(à partir du 1er juin)
DESCENTE
De Buyukdéré

G 27 7 12 7 57 8 42
10 12 12 12 (z'gzag) 3 12

5 12 7 37
De Yénikeuy

6 47 7 37 7 40 8 22
9 02 10 32 10 35 (As re)
11 20 12 32 1 (Asie) 3 47
3 50 ( i ;gzag) 5 32 6 15
7 20 7 57 8

De Bébek
6 54 7 12 8 32 8 35
12 59 4 14 5 58

De Beicos
8 29

6 15 7 - 7 15 8 —

8 58 9 - 10 45 11 —

1 15 3 37 4 - 6 30
7 — 7 50

De Gandilli
6 55 7 05 7 40 8 40
9 40 11 25 12 25 1 55
3
8 25

4 40 6 20 7 10

A L'ELEGANCE
Dernière coupe Д fjf Ltqs. Etoffes aBglaises
Travail soigné É façon Haute Nouveauté

N. GARACACHE & S. CABRIELIDES
STAMBOUL,Place du Pont ië, au dessus N0 1,2,3,9.—Ta.ST.3141

BASQUE НИШЕ
Capital francs 30,000,000

Siège Social à Paris ; 99 Rue des Petits-Champs.
Siège de Galata : Rue Voivoda N0 27-35.

Agence de Stamboul; Baghtché-Capou N0 15-17.

Dépôt spécial des marchandises : Tahta-Calé N0....

Toutes affaires de Banque

Service avantageux pour la ca isse d'épargne
llocdiion de Safes à Gala f fis et à Stamboul

dans des chambres fortes de toute sécurité

MONTÉE (départs du pont)
7 h 30 (côté d'Asie) ; 7 h. 56 (de Bé-

bek à Stenia) ; 8 h. 30 (rive d'Europe)';
9 h. (Asie) ; 9 h. 15 (Arnaoutkeuy) ;
9 h 45(rive d'Europe),10 h 40(Arnaout-k )
11 h. 15 (Asie); 11 h. 45 (Europe);
2 h. 30 (z ;gz'sg Beïcos) ; 3 h (Asie et

Thérapia Buyukdéré) ; 4 h. 50 (zigzag
В ïcos) ;5 h.5. (direct Gandilli à B>û'co=);
5 h. 30 (Europe dir. à Yénikeuy ); 5 h30

(Asie jusqu'à Gandilli); 5 h. 45 (direct à
Arnaouth jusqu'à Yénik ) ; 6 h 5 (dir
Gandilli à Beïcos); 6 h 15 (dir. à Yéni-

k-euy Buyukdéi') ; 6 h 45 (Europe jus-
q i'à SténiQ] 7 g direct Y n k-uy-Buyck
déré) ; 7 h. 45 (dir. Boyadjik Buyuki.)
8 h 2 » (Europe jusqu'à Yénikeuy) ;
8 h 35 (Asie) ; 8 h 45 (dir Yén:k.-

Buy kdéré)
Dimanches

(Descente dans l'après-midi)
De Buyukdéré

2 42 4 12 6 12
6 45 7 15 7 45
8 57
De Yénikeuy
3 02 4 32
7 05 7 35
8 35 9 27
De Candilli
3 05 3 27
9 12 8 50

lMo>î!ée daiîs la matinée)
g h. 30 (Côte d Europe)
8 h 45 (Asie, puis Thérapia Buyukd.)

9 h. 15 (direct Yènikeuy-Buyukd) ; 9h.30

(rive Europe) ; 10 h. 30 (zigzag jusqu'à
Buyuki- Mékaib) ; 12 h. (Europe) ;
1 h 15 (zigzag ; 2 h. 15 (dir. Yénikeuy-
Buyukd .j etc.

1 15
6 17
8 15

2 22
0 32
8 15

2 10
7 25

4 35
8 07

23

Gérant Djemil Sioulfï,: avocat

POUR L 'AMERIQUE PAR BATEAUX AMERICAINS

Ш1Ш КШ [151S 3№ SEA 11
Américaine desservant directement la

m,
ligne

Я
La seule Compagnie

Constantinople New-York.
Le transatlactique de luxe américain

ГЧ E ЛЛ - N O E Tv
de 2500Э tonnes, 20 mille vitesse, disposant de luxueux compartments de
1ère, 2me et 3me classe, ainsi que de cabines de 3me classe pour 2 4 per-
sonnes, partira dps Quais de Galata le vendredi 1[14 juillet directement
pour NEW-YORK acceptant des passagers et des marchandises.

Pour plus amples renseignement,s'adresser à l'Agent Général de la Cie :

M. N. M. SITARAS GALATA, Arabian Han Ne. 133 Tél. P. 3026.

N'entreposez pas vos marchandises avant de consulter les con-
ditions et visiter les plus grands Entrepots de TRANSIT

Copernic Hatchadourian
sis à Ayvan-Sérail (Corne d'Or) Tél. St. 698.

Bureaux ; Bahdjé Capou, Meyvahoche Yéni Han, Tél. St 319

H.В.- La Maison se charge de tout Transport par son service spécial de Catni
nage aux meilleures conditions.

BANCO 01Й0МА
Capital versé :

Lires 150.000000
Filiales et Correspondants

dans le monde entier

Toutes les opérations de Banque,
de Change et de Bourse

CONSTANTINOPLE
GALATA, Camondo Han.- Tél. Fera 390-391
STAMBOUL, Pinto Han.- Tél St 1501-02
PERA, Gd'Rue de Péra, N0 337.-TéJ P. 3141

Entrepôts, Scutari, (transit). Sirkedji

Services des Iles des PrincesCOUPE

Anglaise & Française
0. ZEKI

est le tailileur du monde le plus
élégant. Sa coupe et ses créa•
tions sont les plus recherchées.
On s'habille dans cette mai-

son d'une façon inpeccable et

dans les meilleures conditions.
Porter un de ses costumes

suffit pour ne plus vouloir
chercher d'autres tailleurs.
Grand'Rue de Péra, Appart.
Damadian. Deurt-Yoi-Azl,

vers le Tunnel.

Société des bateaux
de la Corne d'Or

Service de Kiat-Hanè [Eaux-Douces)
En vue de faciliter la promenade aux

Eaux-Douces la Société des bateaux de
la Coroe d'Or établit à partir du avila.ç,
un service spécial, entre Kyoub»Souïtan
et Eiat-Hané pour le vendredis et dirnan-
ches (temps permettant) suivant l'itiné-
raire ci-dessous ;

ErjQnb-Swltan-Këathané
9 9.40 10.20 11 11 40
2 40 3 20 4 4.40 5 20
7,20,

Kéathanè Egoub-Soultan
20 10 10 40 11.20 U l->0
20 3 3.40 4 20 5 5.40 6ç
7.40

12 20 2
6. 6,40

Horaire du mois demai
Du pont ; 8 h 30 (direct pour Pria-

kipo) ; 10 h. (avec Cadikeuy) ; 3 h. 30 ;
5 h. 45 (Proti et Prinkipo) ; 5 h 45 (An-
tigoni Ha'ki) ; 6 h. 45 (avec Cartel et
Pendik ; 8 h.

De Prinkipo : 6 h. 30 ; 7 h. 15 (de
Pend.kà 6 h 30) ; 8 h. (avec Proti seu-
lement) 8 h. 15 (de Ilalki avec Antigo-
ni) ; 10 h. ; 4 h. 45 (de Pendik à 4 h ) 5

6 h. favec Cadikeuy).
En outre, un vapeur part d e Pendik à,

7 h 55 pour Gartal, Maltépé et Djsfiè-
Bostani, avec retour du pont le soir à 6 h„

Service du dimanche
Du pont : 9 h (avec Gadikouy) ; 10 h„

(avec Cadikty, Cartal et Pendik) ; 1 h.
20 (Cadikeuy, Proti, Prinkipo) : 1 h. 30
(Cadikeuy Antigoni, Halb) ; 5 h. ; 7 b.
avec Gartal, Pendik) ; 9 h.
De Prinkipo ; 6 h. 30 : 7 h. 30 (6 h 15

de Pendik) ; 8 h. 15 ; 9 h. ; 5 h, ; 7 h. ;
8.45 (7.30 de Pendik)
En outre, un vapeur part à 7.45 pour le

pont de Pendik en faisant la côte d'Asie
et il retourne le soiravec départ du pont
^5 heures.

|Offres et Demandes !
h [n ,|o r deux be'îes chambres шеи-H lUUul ^lées avec Ufobilier fig
pour célibataire seul. S'adresser à Tad-
ministration du journal le matin de 10 h.
5 p m.

A louer appartement de huit cham-
bres, situé à Péra au-dessus

de la Maison Calivroussi. Sont à vendre
en même temps les meubles garnissant
la clinique de feu le Dr Stav opoulo.
S'adressea chez M. Stavropoulo Fils, Ga«
lata Rue Kara Moustapha N0 79 (207\

FEUILLETON DU «BOSPH

Ce qui meurt..
par

Mme ISKOUI MIMASSE

(N. 21) naître celle de qui te viendra la joie
мшя ,sainte. Eu homme supérieur accès-

jsible pourtant à l'indulgence, juge-la
javec imparlialité. Accepte-la telle

: qu'elle est, avec ses qualités et ses

j défauts, conscient le premier jour,
[afin que le dernier te trouve in-

[changé.
Parce que lu as su t'amputer d'un

premier amour avec le sang-froid
d'un chirurgien, tu te considères dé-

sormais amvé au port, tu te crois

presque immunisé. Erreur. Lorsque
Il est probable que la pensée du ttu auras épuisé la dernière de tes

mal qu'elle me faisait ne l'eût point'joies neuves, il est certain que tu

auras vécu une seconde étape. Mais
celle qui suivra sera la plus ardue,
la plus périlleuse. Rappelle-toi Quand
tu te sentiras las de l'uniformité de

tes sensations, comme un jour des

(suite)

arrêtée. Mais je sais qu'on ne doit,
pas — ne fût-ce que pour s'éviter

des désillusions — exiger d'une créa-

ture non seulement innocente, mais

profane de la douleur, d'impossibles
magnanimités. Quel droit aurais-je
eu du reste d'attendre d'une incon-
nue ce que toi-même tu ne m'aurais

pas accordé, si j avais été assez hum-
Ible ou assez folle pour t'implorer ?
Mais laissons tout cela. Tu ез à

l 'aube d'une tendresse. Un cœur se

donne à toi, puéril sans doute, mais

prêt à s'épanouir pour t'offrir ses

trésors. Sache l'apprécier, ami cher.

passionnées ardeurs, tu seras de nou

veau attiré par la vision de feu et

— pour l'avoir possédée tu "a dé-
sireres avec une soif plus fiévreuse.

Suppose un instant que cette phase
de ta vie soit traversée par une de
ces apparitions féminines auxquelles
peu d'hommes résislent.Que ce «oit
une de ces créatures sans scrupules
qui ne connaissent pas de frein à

Ceosera ton rachat. Commence à con-1 leurs caprices, ou qu'elle t'aime sin

cèrement, tu n'en seras pas moins bles nés de ton premier caprice. Le
tenté. Tu te laisseras abuser par ces

'

temps est loin — moins qu'un rè-
mêmes raisonnements dont tu as

'

ve— où je crus à Pinfaillibitité de
essayé de te disculper naguère. Tu '

discernement de ta conscience. De-
oublieras .. La différence, la qualité si ; puis, tu as pris à tâche de me des-
tu veux de Ion désir atténuera à tes ( siller les yeux et tu l'as fait scrupu-
yeux la gravité de la faute. En offr ant \ leusement.
a la passagère le surplus de tes sen-

sations, tu croiras ne rien enlever à
l'ème aimante Eh bien ! ce sera en*

core un mensonge. Et ce jour-là lu

perdras pour la seconde fois le droit
de te respecter.
Cher, il faut que tu sois fort. Ne

crée plus jamais autour de toi et

pour l'innocente qui met son bon-
heur entre tes mains d'antres dou-
leurs, d'autres ruines. La vie est une

terrible justicière. Elle se souvient

trop des fautes commises, elle les

fait trop impitoyablement payer — et

pas toujours par les coupables seuls—

pour que nous y ajoutions nos inu-

files crunulés, Д mi-chemin du gouf-
fre, si des fleurs paradisiaques te sou-
rient au fond, ne te laisse pas séduire.
Il est des roses qui se nourrissent

de sang
Si cela ne suffit pas à 'erefnir.

jette un regard sur le passé. Tu ver

ras les sillons des maux irrépara-

11 est en toi un bizarre mélange de

préjugés et de mépris pour les droits
d'autrui, joint à une ignorance totale
— inconsciente ou voulue — de tes

propres devoirs. Tu as failli, cher,
n'en doute pa§. Surtout ne vois pa§
dans ce que je te dis là un indigne
besoin det'humilier Je désire simple-
ment te mettre en garde pour l'ave-

nir. Je te parle en arme, en soeur, en

àme qui fixe la vie avec des prunelles
douloureuses et veut te donner une

preuve suprême de ce qui fut un

temps son amour...

Pense, pense, si tu étais condamné à
ton tour à appeler ton ami le moins
digne de ce nom. Pour défier le sort,
ne compte sur aucun mérite. Rien
qui ne s'oublie, rien qui ne cède alors
que le cœur parle. Il ne reste de nous
qu'une créature fragile infiniment —
et par cela même plus digne de pitié—
devant l'amour tout-puissant.
Tu crois avoir espié, nomme tu as

cru avoir souffert un jour Quelle
autre erreur, ami! Tout ce qui t'a
coûté un soupir ou des pleurs est
moins qu'un atome auprès deg vraies
expiations,,.
Non, tu n'as pas expié et il ne faut

pas que cela soit. Pour avoir souffert
avec la sensibilité exaspérée de mille
ашез, il me semble que j'ai aussi vécu
ta part de misères, que j'ai acquis ce
droit de vouloir que de mon enfer

^naisse pour toi une joie de paradis. .

j Fin juin 19...
| Hier, à N.. , le hasard nous mit

^ face à face. Tu allais saluer» lorsque
aperçus ta fiancée.tu aperçus ia nancêe qui te regar-Mercredi, juin 19. . "fiait. Ce ne fut qu'une seconde. Ta

*
main retomba san- achever §on geste.Des rqines aççumqlées sens tes

aCGQmpagtiée d'amis. Je con-la vie peurratt te demande!
^nuaj a sourire, d'un sourire qui ipe
donnait ungoqt (je penqre à la bou-
pfie. Et tu passas. Rien ne s'était ar*
1 été autour de mo| nj en №0i La vie
"pa tait son rythme à mes poignels.
Mon àme seule se souvint et pleura..,

pas
compte un jour. Songe. . Ne serait ce

point affreu^ sj quj t'ajrne §ujourd'|iui
te baissait demain, si de sa joie la

plus grande naissait ta suprême dou-
leur ? Car c'est la 'oi des revanches

Juillet 19...
Une lâcheté, la mort qu'on se

choisit ? Eh non ! La couardise est
de vivre, alors qu'on ne peut fixer le
soleil sans que le cœur follement se
con'racte. Qu'importe d'ailleurs? Je
dirais que rien ne vaut 'a peine du
geste, si seulement c'en é ait un.
Ami, sur le point de te quitter

pour toujours, je me sens imprégnée
de la poésie intense et fière de l'an-
tique salut des gladiateurs s'ache-
minant vers l'inconnu,..

Juillet 19.,, f?
« Je suis tellement tien, médisais-

tu, que, quoi qu'il arrive, le jour où
tu m'appellerais, à l'instant où tu
me ferais signe, il n'est rien que je ne
laisserais pour courir près de toi.,.*
Non, cher, tu ne viendrais pas. et

je ne t'imposerai jamais cette
peine. Mais un jour, si tu veux, lors-
que mon cœur aura trouvé Ге calme
quM n'aura pas connu eu vie, fais
ce que l'héroïne d'A'phonse Karr
obtint de son amant, Viens me don-
ner ce dernier baiser qui n'enlèvera
rien à personne, qui ne te eompro-
mettra pas, puisque mes lèvres ne
pourront te ie rendre, et penche-toi
bien sur mon front. Tu y liras tel-
lement tout 00 que j'ai dit, tout ce
que j'ai tu, qu'il te semblera avoir
touché le fond de l'humaine dou-
leur ..

{à sabre)


